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D Bordeaux, 30 Mai l864.

Bien cher frère et ami 

que je n'aïXX1»;

ecnt. Je ne veux pas le faire aujourd’hui non plus- 
je n en ai pas le temps; mais je veux au moins t’a-’ 
dresser un. petit bonjour fraternel.

, l’ai appris que Fernand t'avait affligé par 
son.désir et son impatience d'être marin; il me sem­
blait cependant que les renseignements authentiques 
que j"’ai recueillis à sa demande et que je lui ai 
transmis, étaient de nature à l'en dégoûter. Où en est 
cette affaire?

Aie la bonté de m* apporter quand tu viendras 
ici ou de m'envoyer par celui de vous qui viendra le 
plus tôt, mes notes relatives au Positivisme. Tu m'as 
demandé de les continuer et je pense pouvoir le faire 
bientôt, en abrégeant le plus Posslb^®fdé­
besoin de ce qui est déjà fait pour evi P
titions.

Adieu bon frère. Je t'embrasse de bon coeur 
toi et tous les’tiens, qui sont miens aussi.

A revoir au mois d’AoÛt au plus tard

fr g jean J os Lataste 
f des ff. Prech.

A Emile (a)

(a) au verso.
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